
Les bons et les méchants 

Les méchants seront toujours là pour vous battre 
Vous faire trimer pour eux jusqu'au sang sans fin 
Toujours à vouloir être les seuls devant l'âtre 
Cherchant partout à vous prendre le pain des mains 

Les méchants prennent sans demander sans payer 
Et ne donnent que le mépris qu'ils ont gagné 
Leurs paroles s'envolent, se travestissent 
Et n'ont que le sens des affaires qu'ils chérissent 

Les méchants n'ont pas d'amis, pas de famille 
Ils n'ont que leurs vils temporaires complices 
Leurs apparences brillent comme des diamants 
Mais à l'intérieur l'on voit les pauvres mendiants 

Les méchants spéculent à la guerre à la misère 
Et n'ont de cesse d'être propriétaires 
Adorant les bénéfices les supplices 
Prêts à tout corrompre même l'injustice 

Les méchants nous achètent au plus bas des prix 
Pour revendre la peine à la meilleure valeur 
Ils se jouent bien de nos espoirs et de nos peurs 
Au précipice au mur la bête est sans soucis 

Les méchants professent la raison du plus fort 
Semblant dire haïssons-nous les uns les autres 
Dans les décombres secrets de leurs coffres forts 
Ils s'organisent et divisent les votres

Les bons sont si gentils qu'on ne les entends pas 
Car ils ne veulent ni pousser ni retenir 
Chacun n'est-il pas responsable de ses choix 
Les bons savent la vanité d'intervenir 

Les bons ne font jamais que ce qu'ils doivent faire 
Et s'ils se privent d'injures et de colères 
C'est qu'ils estiment la leçon du silence 
Les bons sont les seigneurs du temps de la chance


